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UN TUM EDMUNDSTON FETE SON PASTEUR Ш- «www

’■ > SylWo Pete^ MHwj* П» jour: Les méchants se do*- | 
nent la йолі pour faire le aaal. Lee bons ne devraient-й* 1 
pas se U donner pew fair* le hinrf?” L’auteur de “Mes fi 
Prisons constatait dans son temped» manque d’unité cUc 1 
ks catholiques. Cette division des forces depuis lors n’a B 
fait que s accentuer. |

Le F***î* * vie^de tout peuple est double: sa foi et 
sa langue. L abandon du premier ou la disparition plus ou 
moins lente dp dernier, met en péril l’exsitence d’une race.
L est pourquoi de tout temps et dans tous les pays les peu­
ples qui ont voulu survivre à l’assimilation ont dû lutter 
pour la défense de leur religion et de leur langue.

Dans une province comme la nôtre où ces deux prin-‘ 
cipes sont officiellement bannis de l’école, notre existence 
est dans un péril continuel. Il faut trouver atl- 
pour soutenir dans un péril continuel. Il faut trouver ail­
leurs des moyens pour soutenir la fol et le patriotisme de 
?®4e Population. L’eduaition religieuse, commencée au 
foyer et continuée a 1 egfise, vaut en autant que les pa­
rents sont de vrais éducateurs çt que l’enfant est assidu 
aux offices religieux. A ces deux facteurs il manque mi 
hen: 1 ecole. Cest la que l’enfant doit,recevoir la vrai for­
mation qui en fera l’homme de principe et de caractère.
C est aussi la qu il puisera l’amour de sa race et de sa lan­
gue.

G. N. T RICOCHE VINGT-CINQUIEME ANNIVERSAIRE D’ORDI- 
îï£Eï.ON SACERDOTALE DE L’ABBE W.J. CON­
FESSE SOLENNELLE-HOMMAGE DES PA- 

C ROISSIENS CE SOIRІV A I E T E S:
ym ІЖ CURE DU CHAFFAL

4 Ш1901 — 1926
PL і de neige, on des pluies torren-

—, « і. -Ії В^ЕлЕВ p^ç™t*==5:
chaque année, en son hameau! so- fut fort surpris d’entendre au des- ,ou™ hm en,fete- A 1 occasion du 
litaire, le transportait de joie. Les sus de sa tête un bruit sourd in-' 1'?n§Vc"!4u,eme anniversaire de 
officiers le traitaient comme l’un cessant, tel qu’un vaeue et loin- ordmatl°n, sacerdotale de son des leurs; et lui traitait lesW tain rbûlement de tonnerre Après’ paSte”r’ l abbé,W J- Conway,une 
piers comme Se. enfants. Un-peu quelque temps, intrigué, il suivit messe solennelle a été chan
trop, meme, ainsi qu’on va le foir. le long corridor cloître de l’in- pI' Ce ma.tl"..a. ,aque,le off,c,a,t 
Un été que notre régiment cam- terminable bâtiment : et arrivé à і ,rell? Jubilaire, 
paît au Chaffâl, il pleuvait tou- un couloir transversal, il s’arrêta ! с.Гтг -и™” ?e ’? con.fé”e de 
vent, ce qui était naturel dans ce' ébahi : une interminable fil, de Ste"ramll,le «t les demosielles de 
climat-là. Un soir qu’il pleuvait soldats, chacun avec sa couvêrtu- м Confrregatlon des, Enfants de 
plus qu’à l’ordinaire, le bou turé re, s'engouffrait par une porte de avai(:nt appOTté «n soin mé
dit au colonel : “C’est terrible derrière8 prenait 1, couloir grim! ; £!• ЄД* a'a ^cojion du sanc- 
,’our ces pauvres garçons de dor- pait un, longue échelle, et disoa- * j \ 1 a nef 7 'égbse.Une 
inir ainsi sou* la toilfc, datig la rai. sait Mans les profondeurs obs- ?'andq fou e ass,stalt a cette cé- 
boue •'Très vrai, M, le Cipé— eu es du grenier. .. Près d, la por- т'°П-ї' , , ,
répondit l’officier :—mais vous sa- te. M. le curé, jubilant se frot- La cbor?le a tendu la msese de 
yez, la vie militaire n’est pa» tou- tait les mains, encourageant la Ьп|П°І A, Offertoire, les en-- 

Malgré cette neutralité de nne éeole« 4 11 • » j°urs rose!”. Le curé, sous un procession sana fin."Tout le régi- a. dlrf.ctl°? del reb"
restent nas moins b „„„„„ Л n°f. eco,es’ ceHes-Cl n en -vieux parapluie percé, était de- ment abandonnant ses tentes al- ^ ?,es * chantÇ . Le Sacer-
nératiorf Г’ , a so4rce d education de notre jeune gé- bout à la porte du presbytère, re- lai; dormir dans les mansardesi ’ cantl4ue spécialement corn

C ebt entre ies mains de nos instituteurs et de nos srardant d’jin air désolé les rpngs “Ah, M. le Curé,-cria le colonei r, ЛДн'і’Т" ceremon,e Jub,la'-
mstitutrices que repose la survivance de la race française df ces P®tltes tentes-abris^ où —vous êtes un bien'bon prêtre, d t e-
et catholique des provinces maritimes deux hommes se blottissent .tant mais vous n'avez pas la moindre

'Pour servir efficacement ces deux orar.de bien que mal sur la paille hufcide idée d, la discipline militaire!” , ..... w~. • , ^
notre-personnel enseionantd J» rg Л d РппсфЄ5. et sous des couvertures peu sè- Et comme l’excellent aBbé riait Л.8^ William J. Conway, est
différence relioieneo I A ' 1 vtte.r" Lut,er contre I in- ches. Cela lui semblait le comble doucement: “Après tout—gom- T a Samt"J*an.- N;-B., en 1876. 
re lutte F Clv-e 4ue îend a creer le programme scolai- de la misère humaine. Il ne son- mêla le colonel :—peut-être^que A °-nze a"s 1 vmt a.Sî"Basl,e et 
re, lutter contre 1 insouciance pour une langue dont l’en- gea*î Pas du tout à ce qi’il lui JésusChrist aurait encouru4 le C|e"',t au c?uven‘ qu d fit scs étu- 
seignement est fortement négligé, lutter sans cesse nour endurer lui-même, quand même reproche.... !” des primaires. L a1d>e Conway é-
conserver nos traditions, pour garder notre entité distinc ГарРеІ d’un malade k liisah che- і Co L^l'vresRau StT,^ary’s
te, pour résister aux infiltration étrangères. ^gtlnomê’res^ttflie: Ne8der Tricoche" étude! théol^iquT au Grand*

Les responsabilités de l’institutrice cathôliaue dant ____ _________  ’ I Séminaire de Québec et fut or-
nos écoles sont grandes; les devoirs de conscience sont a — , .<b,nr,é prêtre en cet endroit le 12
plue nornbreux que pc^vet*^» ^imaginer le# jeunes «a- D À ÜVI M; “sion de bien apprendre la lan- I901> Par feu le Cardinal Bé-

— toJÆ—ÏStiS 'S•ти“°и- ’ тAbb® <—, «•
d« de Кепі, dans deux lettres LA taxe"-"" ) D«iS

^ . . dans L Evangeline , offre la solution : c’est Vas- SUR LES REÇUS professeurs. cette date il exerce dans cette pa-
sociation en un- corps uni par les idées et les principes de ™ ^ et D’AILLEURS T m,nistère infatlgabIe-
tout le personnel enseignant de race française TVrett» plua|eurs personnes nous ont bT D AILLEURS Jamais il ne compte ses heures
union naîtra une force «dont on ne peut d’avance estime! den?andé s>il *•* vrai 4“e l’on est Pourquoi. s’étonner de la diffi- ' ' T°lUJOl,rs1 p.ret a co4"
la portée. PeUt davance eSt,mer 'nalnJenant dispensé de mettre culté que l’on rencontre à fair! " r' fat ИеГГт *'*9' Г
„. Chaque membre apprmdra à еа.аШег vers »„ bu, І DV*. SmSsS ï Ж'ЕГгЛ".

qui sera le but de tous. A tous l’on dictera les devoirs qui M Russeli du ministère des fi- l’utilité? Le nombre est grand /Є Paro,sae une miss,on parfois
°bh?fi! 1 m.st,tutnce dans l’accomplissement de son oeu- :‘ances' cette taxf *9t disparue au Qu’il suffise d’examiner attend- „"vsiou» P°Ur ses capac,lés
vre d éducation. tomatiquement des statuts cana- vement les actes de la commis- t® ük* >

Il faut donc que tou/les instit.,* A . . diennes le 16 avril dernier,le Iende sion scolaire de notre ville Y-a-t- Hnr. №е.Conwa>'. a entrepris dé
répondent à l’annel S instituteurs et institutrices main du discours du budget. Ain- il un autre district dans la Drovin- d"ter n°tre, Paro‘SM dune des
Vention qui auraP lie» а”!Є P°Vr la STande СОП- « ’es personnes qui continuent ce qui eut pu donner un meilleur dH * provl”:
d’anftt • aT ,e,U a ^oncton dans le cours du mois a mattre des timbres sur les re- exemple de billinguisme? La ma- se détiens, і ,ft de dcux ans> dS^“£SSSî-S SaSSHS ^-SHÊ~lâHSt$âà«æHE
ment qui déjà fait prévoir un horizon nouvel dans notre UNB AUTRB DB PLUS beaucoup pour aggraver le mal. courage du dévoué curé que nous personnes. L’accident s'est pro-
stnSîeT général doit primer les ambitions per- Une autre déclaration au sujet ** CES DIFFICULTES? aujourd’hui. |^Pdt S^m'a^vr!

Nous sommes ' A xe !Ut,llt1 de la connaissance Comment nos illustres commis- і Ce «oir, à huit heures, il y au-1 par une équipe de volontaires vint
. sommes surpris de constater que ces deux let- des deux la"ffues officielles du saires vont-ils solutionner le pro- Га un, du St-Sacrement so- en collision avec un convoi de
très ont ete se perdre dans le coin réservé aux corresoon- pays-est cell< réremment faite bleme scolaire qui s’eat posé de- Iennel a la s.ultc duquel Son Hon- ' marchandises. Trois des quatre 
Jances ordinaires. Elles valaient par leur importance une aux Communes d Ottawa par M. vant eux depuis quelques mois? neUr ’« maire Cormier et mon-1 personnes qui ont succombé é-
place d honneur. Nous osons croire nue “T PRl/Л!!! | Un» ?' m Baker' d^put.= conservateur s il faut en juger par le raisonne- ?*ur R- B. Owens se feront les j Uient des passagers,
donnera à la prochaine convention ЛЛ і L, Bvangeline de Toronto. Celui-ci commença ment du secrétaire, la solution se-, ;»terpretes de tous pour présen-1 Un autre accident s’est pru 
saire L’idée est belle d0nven!lon.toute la réclame neces- son discours sur le budget par ra bien imparfaite. Attendons le і [er a notre vénérable curé nos duit à Cambridge où une L!

e™ s.*» hèiUtz-. sra; - - Ч-аЖЕй-Ей1

Sffiras rrrr
regrette, dit-il, gue la députation A partir du premier juillet pro- *-updi après-midi, l’abbé Con- sées.
qe langue anglaise ne comprenne chain, l’apposition du timbre de *ut °^jct d’une belle récep- 
pas le français comme la députa- deux sous sur les lettres sera au- c°n au Couvcnt des Soeurs de la 

T ...... —TV- tion française comprend l’an- toriséc. Parlant sur rett* Sagesse. Une adresse remplie de
millions deC doTar^le гнпІІ1 îe Porterdc trois à quatre M Baker a suggéré que tion M. Séguin, député de l’As- sentiments et d’hommages res-
nada est conform! à capital llhérè de la Banque Provinciale du Ca- Lon formc™ club du nom de somption a démandé si l’on peut pcîtu®u* a éte ll*e par une jeune 
ЛГІїПГ* à “ suggestion que formulait la “Patrie" U y ET‘eux ou !e= députés s eréwti-. prévoir que. le gouvernement =nbr>t' et une gerbe de fleurs fut 
« plus dun an. f raient pour échanger l’anglaia et quant à touted les nouvelles émis- /entée à mo"sieur le curé ainsi
accomplieïk fi*n d et de ,a Banque Nationale, le frança,s sions d, timbres-postes ou de tim 3-Ue plus'eurs “dcaux. L’abbé
c^dknms f«n!.dU. 9 M * fédmt 4 d*ux ’= "ombre de nos banques EN EFFET bres d'accise, verra à respecter la Яоп”ау ‘Д8 touchante al-
!t Ç !i Mk 8 nous,.restlons avec deux banques, l’une „ „ - «onstitution en rendant .ces tim- l0cutllon 8 est dit heureux de voir
direction І! ? *,Ur des h®8" sol,d«e «t qui. sous l'impulsion d’une ,En effet tous le, hommes te- bres bilingues. M. Séguin travail- 5MC ,e.s.e.nfants étaient les pre- 
agecBmi sage et clairvoyante, pouvaient légitimement.aspirer à une telljgents et saqs préjugés de ce le avec persévérancTdepuis q„el. T?» a lu. offrtr leurs hommages. 
conridérable expanaion. - pays reconnais^! (’utilité de, que, a^n&s, à obtenir le timbre ІіЇ' н"",0“Г8 une prè"
ment"йЯ*оа*еП|‘-frauçai8. depuis un quart de siècle, ont énormé- de,4 lanffues. Il est curieux ee-1 bilingue. ‘ '* e"4ntS.
ÜÜÜÜJ A ?pe !tir "obesse, et ils occupent de nos jours une place Pfndent que dans certaines pro- ! Dt ÎTC u repose 1 avÇn,r de la paroisse.
™d^temoariJee P™""0'' Vin*8tri=de la fi"a"=«- à vin=es l’on s’acharne tant à ne^s PLUS OÜ MOINS? “L. Madawaska” est heureux
caiae neuvent ü! РаГЛ! eUX» n7 jïux banque* canadiennea-fran- vouloir permettre I enseignement La rumeur veut que le gouverne- en ce jour de fête de présenter
chamo de leur. o!L!ri!î!!?,ient Д?41"®. P«*que indéfiniment le du ^‘"Çais. No, compa- ment aurait accordé deux licen- «es hommages les plus respéc-
•i ÙFF „ eUr,8 ppacaf'ons. à condition de leur offrir un servies ans- ,tnotee a"jH? 8 en profiteraient ses pour la vente de la bière І 2І4 tueux à monsieur le Curé de la 
anuteiees n4 fa ! pourra>en.t attendre des meilleures banques beaucoup. S tous le, députés de pour cent d’alcool, à deux cito- Prisse et de lui dire “Ad Mul-
ÎSEZSfZSl "e teut pas cdmjrter que le ciient se laissera en «tte langue ап8Г,а‘«е avaient eu l'es-1 yens de ta ville^Ce permi. de tos Annoa. ”
îE2î»SSg«« par le sentiment, foute, choses égale, d’ailleurs,
1 nomme d praires canadien-français sans doute préférera donner . . ' 1 --------- s"5hh=s
son patronne à une banque canadienne-française; mai, il s’en dé- !nrî!ifl s’accentuer avec le concours de ses 132 siic-
tournera inévitablement si cela est an détriment de son intérêt, s’il fw!!** A18sémm*cs dans toutes les provinces de l’est, et sous l'in- 
n y obtint le service emrpessé et la coopération constante 'qu’exigent Є de a ProePàrité générale qui se répand de nouveau dan, le
ses affaires. n 5

Dans 1* cas particaHer de la Banque Provinciale, cette banque Psugmentetion de son capital, nui accroîtra ке
яа гїз ssüs se7ïï SS^ïSîiîw £ ага:

—u—
Le curé de Chaffâl avait 

doute du sang de soldat

îS::
■ ШLA GREVE EN

ANGLETERRE
Elle affecte 5 millions d'ou­

vriers.—Origine de la grè­
ve—Les oremières victi­
mes.i

Londres — La grève générale 
est déclarée en Angleterre, à la 
suite du rejet par les ouvriers d’un 
ultimatum du gouvernement. El- 
’e affecte plus de cinq millions 
d'hommes.y

Origine de la grève
la grève entre les propriétaires 

de houillières et les mineurs, qui 
avait été assurée par le gouverne­
ment, l’an dernier, au moyen d’un 
subside d’Etat, expirait samedi à 
тіп.Ц&* Une solution n’ayant pas 
été trouvée à cette heure, l’avis 
de, propriétaires annonçant qu’­
ils fermeraient leurs houillères 
devenait valide et l’industrie du 
charbon était paralysée.

Le subside qui a déjà coûté au 
pays 20 millions de livres ster- 
Hng, fut accordé par le gouverne­
ment pour payer les salaires des 
mineurs, salaire, que les proprié­
taires ne trouvaient pas justifiés 
par la situation économique. Les 
propriétaires avaient préparé de 
nouvelles échelles de salaires pour 
!f? mineurs-; mais,qeux-ci n’ont 
pas voulu accepter une réduction 
des salaires actuels. Le premier 
Ministre Baldwin et les membres 
de son cabinet ont conféré lon­
guement avec les représentants 
des propriétaires et des mineurs, 
mais sans résultat.

La dernière grève nationale 
des mineurs de la Grande-Bre­
tagne, en 1921, a coûté à la na­
tion près de $250,000,000 en per­
tes directes et indirectes. Cest 
'a crainte d’un pareil désastre qui 
a poussé le gouvernement à ac­
corder un subside à l’industrie 
houillère, l’an dernier.
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BANQUES CANADIENNES-FRANÇAISES Londres.—Suivant l’expression 
du gouvernement lui-même “la* 
grève générale est encore aussi 
intense dans tout le pays”. En 
faisant cette déclaration, le gou­
vernement a ajouté: “Ee succès 
à maintenir le ravitaillement et 
les services essentiels à la nation 
ne doit pas faire perdre de vue le 
grave facteur des pertes sans ces­
se croissantes que toute, les cha­
ses subissent.”

Des camions bien gardés et 
remplies de victuailles ont conti­
nué de traverser les rues de Lon­
dres, hier ; les convois de chemins 
de fer ont circulé plus librement 
!es gréviste, continuent d’obür i 
leur, chef, et ha désordres sont

congrès des unions à" publié T
• F*™ dans .

!* “™*b Worker”, et qui.s’in- 
htnle: “Tout va bien.”
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vente est-il pour nne bière de 
p u, de 2J4, on de moins? Si çe
dernier cas est exact, comme nous —■ - ------- ___
le èroyons, où les nouveaux li- S’ü fallait adomr une pou 
censiés vont-lsi acheter ce breu- Sjer*. j’adorerais plutôt la pou 
vage insignifiant. Nous doutons sière du coeur que h poussiè 
qu aucune hramerie en manuhe «Ч*4**" .F 
lure z Lacordière
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DANS NOS PAROISSES JUSTE EN TEMPS POUR L’ETE • %, ..

kVi

ШMAIAUBAINE DU MOIS ïk,-тШ;
j RIVIERE DU LOUP II N-D. DU UC j| ST.-BASUE, N. B. | 1 è-1

Avocat
50$5. F.Dodd

,3 pour •Soirée en l’honneur de M. F. M. et Mme Wilfrid Bergeron, —Mardi matin le 11 avait lieu 
Haince ont l’honneur de faire part à leurs le mariage de M. Louis E. Mar-
A’ l’occasion du prochain départ parents et amis de la naissance tin avec Mlle .Cécile Corbin. M. 

du contre-maître général des U- d’une fille, le 3 mai et baptisée le Irénée V. Ми 
si nez du C. N. R., M. F. Hence, 4 sous les prénoms de Marie Jean moin au marié et M. Corne Çor- 
plusieurs officiels du Chemin de nine Eliette. Parrain M. Léo Ber- bin de Grand’Isle, Me., était le 
Fer, et environ 150 employés des geron, marraine Mlle Albina témoin de sa fille, 
usines, se sont réunis dans la sal- Bergèron, oncle et tante de l’en- Un magnifique bouquet fut 
le des Forestiers Indépendants, fant. Porteuse, Mme J.-O. Ber- présenté à la mariée par Mlle Wi- 
samedi dernier, pour fêter celui geron grand’maman. , vine Cyr. Mlle Albina Cyr tou-
qui, pendant quarante ans, s’est Mardi ont eu lieu en l’église chait l’orgue d’ou Mme Régis Cyr 
dépensé, comme mécanicien dans Notre Dame les funérailles de M. chanta un cantique qui fut fort 

t. les usines du Gouvernement: > Alfred Fournier fils de M. Нога- apprécié de l’assistance assez 
M. le maire Chs-Eugène Du- ce Fournier, décédé accidentelle- nombreuse. La bénédiction nup- 

bé, présidait la réunion, et fut. nient aux Etats-Unis. Un très tiale leur fut donné par 1^ Rev 
chargé^ de remettre au héros de grand nombre de personnes as- M. Ernest Lang, vicaire. L’hen- 
cette fête une magnifique canne à sistaient aux funérailles. reux couple est parti en voyage
pommeau d’or en même temps M. Roméo Labrecque de St- après un succulent déjeuner chez 
qu’une protographie générale des Mathias, Cabano, est actuelle- M. Florent Marquis. Nos tneil- 
itsines et des employés. ment chez M. Cyrille Michaud. leurs voeu de bonheur.
Feu Mme Hector Boucher --------------------------------- ---------------- —Le 1er mai est né à M. et

Le 5 mai, est décédée, à l’âge Rrnla <la Si P СЯ* N .R Mme Péa M. Martin un fiU bap- 
de 35 ans, Mme Marie Allard, é- , ®. * * * tisé sous les noms de Joseph Ai-
pouse de notre concitoyen, M. Résultat du mois d avril ,né. Parrain et marraine M. et 
Hector Boucher, marchand, de _ . ~ ~ , Mme Edouard Pelletier onde et
cette ville. Grade ^--Notes conservées tante de l’enfant.

Mme Boucher est morte après suc 285: Cécile Sirois 111. —Le 2 mai à M. et Mme Ré-
quelques semaines de maladie.En , * V—Brigitte Levesque gis Duperré est née une fille bap-
outre de son époux, elle laisse 14L’ Ч' ,пДе ,eves4ue tisée sous les noms de Marie Gai-
pour la pleurer .trois fillettes,deux . „Annett.e r c a u 1t tane. Parrain et maraine M. et
frères et une soeur. Martlll Perreault 115 ;Rob Mme Tréfilé Duperré, oncle et

Son service et sa sépulture eu- yîass® • Germaine Cote 89 ;So- tante-de l’enfant,
rent lieu lundi, à neuf heures, à Ph'c Levesque 85; Yvon Per- -Le 7 mai est née à M. et
St-Patrice. reault 76; Edna Cyr 68; Wilbrod Mme Napoléon Marquis une fil-
Un congrès eucharistique dans Yx6 т ’ Luoi$ Martin 5/; Al- le baptisée le.même jour sous les 

notre ville phée Levesque 54; Guy Coté 47; noms de Marie-Irène-Donota.
La Commission permanente Leonard Mazerolle 25 ; Edgar Le parra;n et marraine M. Alphon­

ses oeuvres eucharistiques au dio vesq?e u- se Martin et Mlle Irène Lajoie,
cèse de Québec, vient de décider _ Grade. II-Notes conservées -Nos sympathies à M. et Mme 
qu’un congrès sera tenu en notre ®ur 250Anita^ Lavoie 184; Cécile Napoléon Martin pour la perte 
ville vers le 8 septembre pro- : °“cle. (Z ' A, fr-Îrta Jr,lvo*e ’ de leur bébé décédé le soir du 
chain. C’est là un événement con- ^as?5 72’, ,Gl !3ert Cyr jour de sa naissance. Un ange de
sidérable qui attirera à Rivière- -f; El y Cyr,25.' Eddle Levesque pJus au cje]
du-Loup, de nombreux visiteurs ' Raymond Levesque 9. —Aussi le 7 mai est née à M.
et au succès duquel tous nos ci- ovi.> a~4?te^-<:°n^;rV тЄ$ et Mme Lévite Clavette un fils
toyens vont travailler sans re- sur 23®i Geofgette Cote74; Jo-‘baptisé sous les noms de Joseph,
lâche. fanna Cyr 45; Camille Mazerol- Lionel, Onile. Parrain et mar-
Visite pastorale le 41 Cemma Cyr 31. raine M. et Mme Edgar Soucy.

Mercredi, le 12 mai, Sa Gran- Grad|; I^",ta Levesque 58: _u ю mai est née à M. et 
deur Mgr Langlois, évêque сарі- Rod°lpbe Pelletier 55; Dora De- Mme Léonide Soucy un fils bap- 
tulaire, arrivera dans notre ville 5 1 Af4°m.et*e Belanffer 42; tisé sous les noms de Joseph Ale-i 

Au cours de son séjour parmi sperance Violette 35; Romeo xis Conrad. Parain M. Célestin 
nous, il confirmera un grand nom z-*3 j°le, 24 ’• ,|ГГУ Soucie 23 ; Soucy marraine Mme Vve Eloi
bre d’enfants dans trois paroisses, гЖ- U?v?ie 17\F?."?1"6 Thl" Soucy grand’mère de l’enfant. !
de la ville. bodea“ 1°; Hef,mel,Coté L „ -Dimanche dernier, au prône,
Communion solennelle Enregistres 41. Moyenne 31. l’abbé, Ernest Lang, notre vi- ’

Mercredi, dernier, à St-Patrice, , Assiduité parfaite : Anita La- caire, nous dit que les dernières1 
83 filles et 75 garçons ont fait m™ .’;r, Agltt<L Levesque, Louis nouvelles de santé de Monsignor 
leur communion solennelle. M. le îf p„ ’ An,"etFe. ?ег~еаи .1’ ^ar" Dugal, notre curé étaient très en- 
curé oy dit la messe et donna le 4 <fe rr.eault‘ Cécile Soucie, Har- courageantes, que cependant il 
sermon. L’action des grâces fut ry Uc,e' -, _ T , ne serait pas de retour cette se-
suivie de la rénovation des pro- E‘ E' Levesque, Inst, maine.
messes du baptême et de la con­
sécration à la St-Vîerge.
Prochain mariage 

Le 12 mai eut lieu, le mariage 
de M. Polycarpe Ouellet fils, re­
présentant de Ontario Fertilizers 
Limited, avec Mlle Eva Léves- 
nue, fille de M. Jérôme Lévesque, 
tous deux de cette ville.

Coins a
Canada > 

Edifia

Edmunds!
A PPORTEZ une grande attention à cette annonce 

, 9ui vous offre de magnifiques Chemises, les der­
nières nouveautés à un prix spécial: $1.95 est une 
vraie aubaine.

BROADCLOTH ANGLAIS — WL VEN MADRAS 
OXFORD ALPHA

Coubt attaché ou faux-col de même nuance

Blanc — Gris — Tan — Vert — et beaucoup de Bleu.

tin servait de té- 13F
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SATISFACTION garanteШ і

SAM FÜHRER Médecin-Chirur
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A.-M.SCRue Canada --------------- Voisin de l’Hotel-Royal.
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La Société ^Assomption
Ce qu’en pense l’actuaire Eldridge

4-
Albert J.

B.w Avocat, No

Bureau : Cl 
Voisin de J

Edmundston■

LA SOCIETE L’ASSOMPTION
VALUATION EXHIBIT 

December 31, 1925.

.
ASSURANCE-

/
Assets—Actual and Contingent 
Present Value of Future Net Contributions.... 
Assets Available for Payment of Death Losses

« ’ La\$390.984.00
198ДЙ.77

Total Assets......... ......

LIABILITIES—Actual and Contingent 
Present Mid-Year Value of Promises Benefits 
Liabilities of Mortuary of Benefit Funds ............

Total Liabilities .........

La Set$589,28677

$499,336.00
660.81 H.-C. R

$499,996.81

Ratio of Assets to Liabilities m.......... Dec. 31, 1925
..........Dde. 31, 1924
-....... Dec. 31, 1923

117.86% 
114.10%

- 11122%

№^VГvt^a?d^toveCsУtaШoUry sUndatd.1""13' "‘b “ та^П °f Safety **>#££ or

"I bt™MTECL№0YMmON "JTto Dramta, fr'rai tof ""

її ад z

■ m Architectes—L’abbé F. Dugal curé de 
Drummond était de passage au 
presbytère au commencement de 
cette semaine.

—LTion. M. Auguste Dugal 
rendait visite à Mlle Dugal et 

•"Mme Dr E. A. Lagacé ses soeurs 
la semaine dernière.

—M. Emile Soucy, avocat à St 
Léonard était par ici samedi et 
dimanche en visite chez sa mère 
Mme Vve Eloi Soucy.

—M. Camille 'Martin, employé 
à la Banque Royalq de Campbell- 
ton est en visite chez son père M. 
Hubert Martin.

, mA LA BERGERIE
ü Suite de la page 5 ■KH

de la castration et du baignage.
L’amputation de la queue don­

ne à l’agneau une meilleure appa­
rence, fait voir la beauté de 
gigots, le conserve propre 
long du chemin qu’il doit parcou­
rir de la ferme à l’abattoir.

La castration conserve d’abord 
à l’agneau mâle une délicatesse 
de chair qu'il perd s’il demeure en 
tier, puis, elle lui permetde se 
miux dévlopper en l’empêchant 
de faire, tout l’été des

Cours Universitaire: des gambades inutiles, gamba-
Léopold Poirier, Aloysius Ke- j Яи'Ч continue.... jusqu'à 

hoe, John Montague, Ray Reid, dCpn’!:r s?up‘r'.
Frank Murphy, Frédéric J. Cor- ., Enhn *.e baignage d ebarrasse
mier, Octave Chiasson, Edmund 1 agneau de la vermine et conser- Campbellton, N.-B.—Tout in- 
S. Foley, Fred G. Connelly, Ben VV sa !a,m.e toute sa vàleur- di4ue qu’un moulin à papier sera 
Tobin, Henri T. Leblanc, Geo. . Uuand {a,.re ces opérations?Les construit à Campbellton par la 
Ronaldo Michaud, N. Bouzianei deu* Pre,™ères, aussitôt que l’a- compagnie des Frasers. Ce mou- 
Ludger Bernard, pelage des brebis est terminé; lm fera cent tonnes de papier

. Théodore Gallant, Raymond Me- c r",e.r.e da,?Lle.,mois d= i“ilîet ÇarjPur avant même de recevoir 
lanson. „ Sont-elles difficiles à faire?Non de l’energie électrique du Grand-

Un couteau bien aiguisé et des Sault.
mains propres suffisent pour l’atn M. J.-A. Brillant, gérant de la 
putation et la castration. Lower St-Lawrence Power Co.

Il importe de couper les queues était à Campbellton à ce sujet et 
courtes. .. comme celle du chien il est maintenant à Montréal pour 
d Alcibiade, pour attirer Fatten- y discuter avec les représentants 
tion de tous ceux qui verront des de sa compagnie et de la com- 
agueaux pagnie des Frasers les détails

Quant au baignage il suffit d’a- d’un contrat pour de l’énergie é- 
voir une cuve, de la poudr einsef- léctrique.La St-Lawrence Power 
ticide que vous procurera votre Co devra fournir 4,000 chevaux- 
agronome, et.... de la bonne vo- J vapeur aux Frasers avec l’aide de 
lonté ce dernier accessoire étant la ville de Campbellton Si ce 
le plus difficile à trouver. marché est conclu, les Frasers

Qui doit faire ces opérati,-u! commenceront immédiatement la 
Le cultivateur lui-même, c’est le construction de leur moulin à nu- 
premier intéressé puisque c'est pier, 
son propre porte-monnaie qui bé­
néficiera de la vente des agneaux.

Si par hassard un cultivateur 
trop nerveux ou trop négligent,il 
У a plus de négligence que de ner­
veux—s’abstient de faire l’une ou 
l’autre des opérations nécessaires 
à la préparation des agneaux 
pour le marché, qu’un voisin cha­
ritable lui offre ses services, s’im­
pose au besoin afin que, ce au­
tomne, il n’y ait pas un seul ag-

■ SPECIA1

!>•ses
tout le OÇCAR 1 

Л-х-АЧШ /•*1 . WMUniversité du Collège 
Saint-Joseph

TABLEAU D.HONNBUR
pour le mois d’avril 1936
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Wm. T. ELDRIDGE, Actuary.Cambridge, Mass., April 23, 1926.
| OOQOOOOOOOOOOdt■~T

Шcourses et Cambridge, Mass., le 24 avril 1926.UNE PAPETERIE 
A CAMPBELLTON

M. A.-E. Daigle, Secrétaire-trésorier général, 
La Société L'Assômption, 

Moncton, N.-B.

Wt
.son --

FEU!і Cher Monsieur :—■ iV>
envoyons le rapport qui montre l’évaluation de la Société L’A^^pourm :

Nous vous 
l’année 1925.

ЛІГ””1 ,
ce qui devrait être encourageant et qui devrait aider à au™.„t 'SUr t0ute a hgne’
vos membrés en 1926. Votre évaluation qui est таіпІепапГГ шГ ? “0m?>,e de
3M%. Vos certificats son tdonc garantis par la réservé ,mil ’ ^augmenté de plus de 
tion, et en plus vous avez un surplus de près d» $9000000 Un ГЄ re<,UISC' d apres •’èvalua- 
plus de $21XXX).00 dans un an. * Une auK™entatio» dan8 le sur-

B Agents locat 
représentant%

ж1
w le succès qu’asur

E
m Cours Académique:

Hector F. Léger, Edgar Na­
deau, Onésime Frigon, Arthur 
Dorais, Léo jDea, John V. Harris 
Florin Poirier, Alphonse Saul- 
nier, Clément Cormier,John Copp 
Ernest D. Leblanc, Bernard Ho­
gan, Edgar Akerley, Ovide Cor­
mier, Alfred Painchaud, Hector 
Pettigrew, Euclide Gaudet, Henri. 
Albert, Adéodat Drapeau, Ber­
nard Harvey, Thomas Henaes- 
eey, Joseph M. Sullivan, Patrick 
Lawlor, Robert E. Buckley, War 
ren Davis, Michael E. Sullivan, 
A. Bérubé, Paul Emile Soucy, 
Michel R. Murphy, Théophile 

Bujold, Gérard Lauzier, George 
Vî-№i H«à*an, Harold Lebrun, 

Thomas Paquet.
Ecole Modèle:

Joseph Bérubé, Gérard Gagné, 
Léo Doucet, Alfred N. Léger, 
Irénée Dupuis, Thomos Beaulieu 
Roland McMullen, Terence Pid- 
geon, Raymond Ste Croix, Aurèle 
P. Leblanc, Willie P. Lebalnc, 
Roméo Roy, Frad B, Landry, Eu­
gène Walton.

A. J. DIі
A*

■i
-m .

» ""‘r" «•
pour cent durant l’année passée, c’est ce petit nombre H н і lmmut,on de P,us de dfux 
le soin que vous apportez dans le choix de vos vos candidltsYl’eéboé^T' clairemrat 
faites, qui sont la cause que votre surplus augmente d’année en année.S ? aC'mentS que vou*

Vu l’état de votre société tel que le démontre cette évaluation et 1-»,.™. . Л 
pourcentage que vous faites et que vous avez ou maint.,;, ’ ‘ au8fmentatlon du
si vos directeurs le jugent à propos, de supprimer une contribution 7L rccom™anderiona. 
durant l’année 1926, c’est-à-dire qu'au lieu de tierce™; a utlon * a calsse d assurance
celiez que. onze. Nous n’oserions vous conseiller ceci à moins 2éeÏSé™”! P"'
re de continuer durant le, années à venir. Mais nous pensons que 1 
imprévues ne surviennent, il vous sera possible d. maint.,- ! 4 ’ que des choses

"“"•••—
la Société dvraient augmenter à tel point que, même en 
venu ne sera pas diminué.

il%
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;
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56 nie de l’E;
Tonte* le*

LA VAGI 

SERVI
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LISEZ ET FAITES LIRE 
LE MADAWASKA

Ne
neau à queue cer-volant dans lou 
.te la province.

Ce n’est plus la modfc I.... et, il 
У va de la réputation de tous les 
agneaux canadiens.

Qu’on se dise donc pour le bon : 
A bas les queues I

ЩШ moyen les affaires dé 
supprimant une contribution, le ce-

». * S ÏA 

' - ВАІН

. * Bi

Vous offrant de nouveau, ainsi qu’à 
, tat de cette évaluation.

membres, mes sincères félicitations sur le réaul- 

W. T. Eldridge, Actuaire.

VOS
■

Votre tout dévoué,

G<Pierre Beaulac.
a;
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tSCÈNE VÉCUE 
La Bibliothèque catholique re­

gorge de clients. Elle mérite cet- > 
te vogue, car elle est admirable­
ment fournie : les nouveautés de 
tout genre y abondent.

Et, de plus, la bibliothécaire 
est intelligente, active, connais­
sant ses livres et aiment jg>ù a- 
postolat.

ЙК4'

Avocat Avocat Ttsat
'asier-P. “S” TéL: 42P, Dodd Tweedie

!
M.-D. CORMIER«

Coins des rues 
Canada & Court 

Edifice HaH
B .A.

Avocat, Notaire Public шт
M A IL'ASCENSION“Mademoiselle, emportez donc 

ce volume, je vous “le garantis * 
intéressant,”

Le jeune fille prend l’ouvrage, 
le regarde, le palpe, le retourne:

“Madam, fait-elle, c’est trop 
sérieux.

—Cette biographie est pour­
tant très vivanfè.

—Les- "personnages” m’en­
nuient.” . » ,*.

JTandis que l’élégante et dis­
tingué jeune fille fait la moue, 
l’aimpble bibliothécaire lui pré­
sente un autre livre :

“Celui-ci vous ira, peut-être.... 
des pages émouvantes et drama­
tiques....”
. La jeune lectrice jette un coup 
d’oeil sur le titre et s’écrie :

“De l’histoirei...- je préfère au­
tre chose.

—Mais, Mademoiselle, c’est du 
Lenôtre....

—Il me fait bâiller,
—Ah! vraiment?.... mais pour­

quoi donc-?
—Ça manque d’intrigue.”
—La.bibliothécaire pqusse un lait, ma chérie? 

soupir qui signifie : —Voyez plutôt.”
“Encore une! Elles sont toutes Elle lui tend le roman, 

les mêmes.... de romans.... des ro- “Très bien.... je le connaissais
mans.... des rotons!.... Pas un__il te passionnera.
pensée sérieuse.. . pas un désir de —Aussi, je ne serai pas lon-
s’instruirç.,.. pas une volonté de gue à le dévorer ! 
s’élever..... . —D’autant que cet auteur pos-
•'Et tandis qu’elle eXamine ses sède une véritable magie de sty- 

rayons, elle se dit:
“D’ailleurs, quand on s’habille La -jeune fille regarde la bro- 

comme cette jeune fille, on ne fait chure que parcourait son père : 
guère preuve d’idéal et de gran- “Mais, que lisiez-vous donc là,

papa?
—Tu ne reconnais pas? C’est 

le Bulletin de notre paroisse. Il 
est arrivé tantôt.

—Si vous l’avez terminé, pas- 
sez-le-moi.”

“Non, mon enfant, il "y à là- 
jdedans contre les toilettes et la 
tenue des jeunes filles, en parti- 
culirsur les plages, des réflexions 
que je trouve déplacées.”

Et tandis que la jeune fille em­
portait son roman d’intrigue et 
d’amour, le "prudent” père de fa­
mille enfouissait dans s^poche le 
pieux Bulletin qui, très 'décem­
ment, mais avec une énergie a- 
postolique .sesayait, au йот de 
la plus élémentaire morale, le met 
tre à l’usage des jeunes gens et 
des jeunes filles, quelques points 
sur quelques!.

Edmundston, N.-B.Ш, Dernier Quartier, le \ N '• *
Nouvelle Lune, le 11 

Premier Quartier, le 19 
Pleine Lune, le 27

N. Bm,

? I 'A force de désirs vers le ciel, l’âme y monte, 
Non pas dans une libre et fière ascension,
Car il lui faut pnrt-т le fardeau de sa honte, 1 
Mais lentement, avec misère et passion:

Comptable Avocat

/\ m FETES RELIGIEUSESH.-G. HOBEN J.-E. MICHAUD SS. Philippe de Jacques.aj. 
ÏVe ap. Pâques.___

3 ET Invention de la Ste Croix.
4 M. Ste Monique.
5 M. S. Pie V, pape.
6 J. S.Jean dev., la porte latine.
7 V. S. Stanislas, màrt.
8 S. App, de S. Michel._______

"5 b. Ve ap. Pâques.
10 L. Rogations.
11 N- Rogations.
12 M. Rogations.

Ascension.
14 V. j S. Pacôme, abbé.
15 S. S. Jean Baptiste de la Salle 
ïbü~ Dim. dans l’octave.

T S7
2 D.IBureau : rue St-Françoie, 

autrefois occupé par M. 
Pius Richaud.

N. В.Щ. IEdmundston, N. B,

Comptable Licencié4 A force d’élans purs, de constance et de rêve, 
Be prières, d’appels et d'avides regards. 
L’âme insensiblement vers l’az_ur se soulève 
A peinç préparée ap plus beau des départs !

I
’ -w Fredericton,

P
Médecin-Chirurgien

Jfasier-P. “S” Tél.:
P.-C. Laporte і

CLAIR, N.-B.

АЖ SORMANYl ™Й2аза^»-Ж

Mais à forcé d’espoir, à force de croyance, 
Malgré ses péchés lourds qui l’attirent en bas. 
L'âme s’élève, avec efforts et patience, 
Jusqu'au plus haut du ciel et n’en retombe pas.

Ш î
13 J

Hture.de Bureau {» J
Albert Lozeau.’ , 17 L. S. Pascal Baylon, conf.

S. Venant, m.
S. Pierre Célestin, conf.
S. Barnardifi de Sienne. . 
S. Hospice, conf.
Jeûne.—S. Emile, m._____
Pentecôte.

Edmundston, n. a
18 M.
19 M.
20! J.

(211V.
22|S.
2Ж

Avocat Entrepreneur qui ne s’occupait jamais de ce qui 
se passait à l’église, à la 
tic et au presbytère.

Il y avait une fois un petit en­
fant qtie ses parents ne trou­
vaient pas très avancé pour son 
âge.

V
Albert J. DIONNE A. BOUCHER sacris-

2LL.
25IM.
26!M.

SS. Donatien et Rogatien. 
Ste Mad. Soph. Barat.
Q. Temps.
S. Bède le Vénérable.
Q. Temps S. Germain, év. 
Q. Temps S. Marie-Mad.
T. É. Trinitf

B .A. 'Peinture—
Tapisserie— Imitations 

Frais Funéraires 
Spécialité: Réparation des 

vieux meubles. — 
Royal Hotel. Tel 126-211

Avocat, Notaire Publicm
37 |J.Bureau : Chez J. Têtu 

Voisin de Jos E.
Edmundston

28|V.Bard.
N. B.

Il y avait une fois an jeune 
homme qqi ne parlait pas de 
sport, ni d’aéroplane, ni d’auto- - OjD. 
mobile, ni de lui-même. ■" lfL.

Il y avait une fois un homme 
riche quî faisait beaucoup de bien 
et n’en parlait jamais.

Il y avait une fois une person­
ne qui ne pensait jamais mal de 
son prochain et n’en parlait que 
pour en dire du bien.

Il y avait une fois un fabricant 
et un commerçant que ne jatou- 
saientajamais leurs concurrents.

Il y avait une fois un vieillard 
qui ne critiquait jamais la jeunes­
se et un jeune qui écoutait tou­
jours volontiers les leçons de la 
vieillesse.

29|S.
le.”

St£ Angèle dP Mérici. 
151 jours écoulés.ASSURANCE-VIB

deur d’âme....” üt:’ч
Réponse

Une personne vivant dans le 
monde peut mériter la récompen­
se promise aux yierges si elle сой 
sacre sa virginité à Dieu et si elle 
est fidèle à cette promesse.

i* „“Cette fois-ci. Mademoiselle, 
j’ai ce* qu’il vous faut.”

La bibliothécaire tend un ro­
man délicieux.

“Vous m’en direz des nouvel­
les...”

La jeune fille fait une grimace.
“Je vous assure, reprend la 

daffle, que c’est un pur chef-d’oeu 
vre.

La Sauvegarde\4.00
2.77

La Seule Compagnie Canadienne-Française
Le Caiyida aux Canadiens /

Et pour les Canadiens.

677

кя
Moutarde est 
nécessaireàla 
Bonne Cuisine

6.00
H.-C. Richard,

agent local
A. Piuze,

gérant provincial
0.81

1 . —Ah! non, jamais!.... du Zé- 
naide Fleuriot....

--Ce rennan, Mademoiselle, a 
pourtant mit 
mères....”

La lectrice, avec un sourire 
sceptique,-

“La"roue a tourné depuis, Ma­
dame...., nos mères étaient de leur 
époque.”

D’un geâte prompt, la biblio­
thécaire a saisi ûn autre volume 
sur le rayon : , 1

“Celui-ci, alors? C’est un élé­
gant, très moral et délicieux ro­
man de la Bonne Presse.”

Nouvelle moue: “J’ai peur que 
ce soit du sirop—

—Alors, cet autre?.... je vous le 
recommande : il est plein de fraî­
cheur.

—De la collection Pour ma fil-

6.81 Mi
і

les délices de nos«% • BOUE >UX 
QUESTIONS

Architectes La Bonne" Cuisine n'est pas 
uniquement une affaire de 
cuisson et de préparation — 

'elle est surtout une affaire 
d'assaisonnement.
Or Гип des meilleurs assai­
sonnements est la moutarde, 
parce qu'elle aiguise l’appétit 
et facilite la digestion — et 
la meilleure moutarde est la 
Colman, parce que—préparée 
instantanément—elle est tou­
jours fraîche.
Vous trouverez quantités de maniè­
res de l’employer dan* notre non-

10%
12% F BEAULE & M0RISSETTE

J ARCHITECTES
SPECIALITES: Edifices publics et religieux,

K constructions à l’épreuve du feu.

ress 
', at 
t to - 
S or

Question:—
J’aimerais à savoir combien <1< 

temps dure le dquil pour son pè­
re où sa mère?
Réponse :— *

___________ Un an et demi. Un an de grand
Il vient de se révéler un cm-,deuil et six тф de demi-deuil.

Question :—
1—Quand j'était plus jeune ! 

j'ai fait beaucoup de promesses.... 
quelques’unes étaient difficiles à 
tenir.... quend j'y manque, est-ce 
péché?

2—Après ma confession des pé­
chés me reviennent, à" la mémoire 
....doisje retourner à confesse ? 
Réponse :—

—Ill faut ditsinguèç entre une 
promesse et un voeu véritable II 
faut sans doute accomplir l’une 
et l’autre. Mais la simple promes­
se n’oblige pas sans peine de pé­
ché, le voeu oblige. *

Daps votre cas, il s’agit de pro­
messes faite dans un moment d’ex 

, citatioirsentimentale. Il *‘y a pas 
! de faute. Pour votre tranquillité, 
abstenez-Vous de faire de sembla­
bles promesses. y

I 2—Non, atendez le jour où vous 
avez l’Habitude dialler à confes­
se pour parler de'ces péchés ou­
bliés. \
Question:—

| Quand une personne promet 
і une messe pou, Ste-Thérèse,peut 
elle laichanger pour une autre en 
fayeur^des fans du purgatoire, ou 
même pour des Vhemins de croix?

Pierre Mané.
—La Croix, de Paris.

IL Y AVAIT UNE FOISALBERT MORISSETTE'O^CAR BEAULE
& a.te.a.

tion fi
ШB.A.A. A.A.P.Q. R.I.Ç.Amy-

bruc
/

21 Rue d’Aiguillori, QUEBEC teur nouveau qui fait des contes 
fantastiques. Mais 
l’avantage de ne gas tenir plus 
de deux ou trois lignes. En voici 
quelques-uns :

le- Je n’en voux pas. .. c’est à y Ibis un salon où
l’usage des écolières....' j’ai dix- ' n personne:
neuf ans, Madame. Je cherche t r T
quelque chose qui m'émeuve, .qui 2?* m’apprenne un peu l’existence'... ;et se s«Wa,t d un hvre.
une “tranche de vie”. U, y ava,t une fo,s une ma.tres-

se de maison qui ne Se plaignait 
pas de sa dimestique et une cui­
sinière qui ne trouvait que des 
qualités chez Madame. •

II y avait une fois une dévote

ces contes ont Livre de Recettesmm * Лiry. envoyé gratis sur simple demande.; Colman-Keen (Canada) Limited 
Casier lu 1000 rue Amherst 

438CF Montréal
ООООООСЮбООООООООООООООООООООООООООООООООООООрО mm926. LaMontardeASSURANCE

FEU! АССЮЕУП VIE!
-iMM

m■i-

lour ШAgents locaux pour FRINK & Co, et C.E.L. JARVIS 
représentant:- Western Assurance Co.,

Reliance Assurance Co.,
North British Assurance Co.,
Fidelity Insurance Co. of Canada,

* * et autres

4La bibliothécaire, plus attris­
tée qu’étopnée—c’est la millième 
fois que la scène se renouvelle 
tend à-je. jeune fille un roman “à 
la mode”, honnêté il est vrai, 
mais de cette honnêteté large, 
dotit les moeurs modernes ont 
convenu de se déclarer satisfai­
tes....

“Oui, celui-là me plaira.
—Де tiens cependant à vous a- 

x«rtir, Mademoiselle, que cet au­
teur, dont le fond est à peu près 
m oral, a sur le-mariage des idées 
risquées et n’hésite pas à créer 

: 8 rfes situations équivoques, qu’i^
- g de rit avec complaisance.

8 —C’çst ce qui be rendre intéres-
X sant.” e
X , 1-â jeune fille prend lé roman/ 
8 le met dans sa sacoche et r»art, 
8 tandis<que la bibliothécaire. ac~ 
8 coudée-sur 14 bureau, pense: • j 
g "Jé m'use à vouloir leu.- meu- 
8 bler, la tête.... mais elles ne con- 

, g sentent ,qu’à se surexiter lima- 
і gina^ion.. ' , *'
g Et, malgré elle, elle répète: 
g "Triste éducation!:... lugurbre 
8 époque!-... ptruvres cervelles.. . ré- 
if sultat do laïcisme Г

in’a
m?ne,

H

wé

иіе

Mі de і U. DIONNE,A J. DIONNE,
Avocat* s
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BUANDERIE
GOON WAH Co.

56 nie de l’Egliae,---------- Edmundston, N.-B.

Tontes les sortes de lavages faits à la main
LAVAGES ET REPASSAGE DE FAMILLE 

\ 35c à 50 la douaaine
SERVIETTES de Barbiers: $1.00 Su cent 

Livraison à domicile

Cette «ras» tien de fatigue et 
fréquente à cette époqne de 
l'année

ilIlent
0118

BÇEUF %
AGNEAU ..

SAUCISSE BACON 
, JAMBON . ETC. 
XlSSON FRAIS ET 

" SALÉ

Ne Dçvr?^ Pas Etre 
Nésütée

PORC
VEAUdu

ans, -
nce
per-
ÎSU-

tisea
Шіг'4

Rt, La femme sel éprouve cette 
eenebtiôe d'insouelnnce devreli-' 
«avoir фае e’eet l'a vert Iseement 
de le Nature que le esng a he­
roin d’être purifié. An prin- 
tempa. la Nature t'affirme de 
eerie façon: voue ne aavei que 
fuira, vous êtes portée k vous 
asseoir et à tout remettre au 
tendumein — pule surviennent 
les maux de tête, leal hnmenre. 
les clnes, leu bouton et les

і mais si elle promet de faire 
des chemins de la croix le mérite 
ne sera pas aussi grand qu’une 
messe.

Si cette personne était teflne en 
Jbstice, par testament par exem 
pie, і faire dire des messes, elle 
ne pourrait pas les remplacer par 
de» chmins de croix.
Question.-— ï 

Est-ce que pour vair la recom­
pense promise aux vierges, il faut 
vôuer sa Virginité à Dieu par on 
voeu, orf Men une personne vi­
vant dan’s le monde peut-elle 
compter sur laf même rtfcompense 
si par amour de la Ste Vertu,'elle 

. promet à Dieu de lui garder sâ 
1 virginité jusqu» Й mort?

І й

. '“І-V І»'
,•_________  Nous n*employons quo des experts

x AU kind of laundry work done bv hand
FAMILY WASHING A IRONING 

35c to 50c plr dozeff . " .
' ,jtjjnTaeJldred

Best Laundryroen only employed

GOON WAH Co.
LAUNDRY

- Edmundston, N.-B%

i de
It-

, ’Ш■-W Prix Modéré, — Livraison 
* à Domicile

DÜBÈ ft OUELLBT
Téléphone 32-11 

rue Michaud, Edmundston.
v.* : É*

éruptions de 1* peau. Le
sui­ de «fir, c'est k> Rémilsteor de 

!• Sans* rémlalne de Dr LiH 
vtér* П Bnrtll# la sang et aide,
•a Nature » von» rendre forte 
et roboate

100 la bouteille ou, 6 teiutell- 
le» corn- IMS ches Votre bhar
ma rien ou noua voua l’an ver- 
ron» mtr récentloe du prix a

"s ■ ,

K
dm. e fille arrivait 

son précieux
m

elle
|Щ..

■■ 'J/ m**'

SOUapetoqS
feuilleter-

56 Church St...........
P1 W
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й .m«
le confort bienfaisant

ишшшиї
і d'exiger de l'adjudicataire un dé­
pôt qui ne devra pas dépasser 10 
f>- 100 de la-valeur de la soUthijH 
sion, pour assurei* l’exécution Jn 
venable du fcontrat.

1 « Par ordre,
S.-E. O'BRIEN,

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics 

Ottawa, le 22 octobre, 1925,
2fs-6m.—ÿjl. '

-
ЧЬ* Р*йМ*й іній la»se dé Writable

|i и--------- uvUt
* æTj

r , 11e J,1Ж?| la aepofrr

tr< kiv $’ Voisin:*î -POUR LE BIBNҐПТ ТІГ MAT 'ratidns Notre devoir est de les 
OU LE MAL I rappeler au nom de la regilion et

TJn mot du card" ?ubo» , I NouTle faisons, instruit déjà 

à propos de radiophonie par de tristes expériences;
... „ _ . , _ 'plusieurs plaintes nous sont ve-
j ans tm. lc cadmal Du- nues, malheureusement fondées 

’>0,s- archevêque de Pans, vient. Sans doute le public est divers 
,1e publier la note suivante : ' -divers à bien des points de vue,

La radiophonie est uné mer-'-qui-entré en communication-a- 
eiileuse invention. Nee d’hier el- vec les centres radiophoniques II 

Â -est ,en‘ree dans nos moeurs, faut -viser à Contenter tous les 
f.racea elle, la parole ne connaît : auditeurs sans en froisser aucun- 
plus Iebstacfc de l’espacé: en un question de délicatesse, de tact et 
estant, elle se fait entendre à des. dj mesure.
"stances indéfinies. ” , ' ... . ,

’-.îstrument de progrès : oui,1 Mais У a dçs paroles—dites 
c- -est et qui atteste plus que >П chantées—qui heurtent toute 

ut autre, peut-être, la puissante jî011^16 j<c honnête. On doit les 
ingéniosité de l’intelligence hu-, , ™r des programmes. Par cons 
naine. Honneur à ceux qui l’ont T-lfnce’ par s*mple sentiment de 
calisé. Mais quelle responsabili-,1 "“îneur,,qu’on les épargne à des 

• ié pour ceux qui l’exploitent. ,nulliers d’auditeurs que peuvent 
Qu’ils y prennent garde. Cette ,c!‘lUÈr> scandaliser tel écrit, tel 

géniale création peut servir ega- ;ec,t- tel exposé, telle chanson qui 
lenient le bien et le mal. Les cen-| lrusquetrient vient troubler leur 
■res d’où partent les ondes mvs-1|)aix , intérieure ébranler leurs- 
érietises sont, à volonté; uh fo-1 c™yances. Ou, pâr la soudaine rê­

ver de vérité ou d’erreur, de ver- f v.f aî du vite, éveiller une sen 
tu ou de corruption, de délasse- j .s,m"té malsaine.

de plaisir coupable j Danger d’autant plus grave que 
Us peuvent donc, à travers le j dan.s cette foule immense, partout 
monde, faire oêuvre de vie ou de disséminée, se trouvent des en- 
uort ; servir les nobles causes ou fànts, des ’jeunes gens, des jeu- 

collaborer—puissamment—au dé- nés fills, que surprennent dans 
.-ordre social, fausser les esprits, leur candeur ces messages d’er- 
corrompre les coeurs.... rcur ou d’immoralité.

paraît bien que dans l’ivresse De grâce ne profanons pas les 
’ es Premiers triomphes, on perde oeuvres de Dieu. Et c’est les pro- 
1-arfols de vue ces graves çonsidé- f"nes que d’user des forces

ІЙ,air; t NOI
Cl■Kfr:"'.

LYLIXIR TONIQUE * 
* Mu Dr V 

MONTI

MS à 
teurs 
naisd

dïV^^b”Mement aiiéab,e ржг »,*rome exquîa 

Etiquette brune, 75e. • Mélange Orange Pekoe, A5c

Ltcar
p • jj

vo
iü- Ц t

PRIX RAISt 
Venez nom

Г*

leurs, vigilance attentive pour Teudis èt Samedis, 
couper court à toute audition dan Uh char dbHbir sera attaché à 
gereuse et, sil le fàüt; pour faire ce convoi entre St-Jeen et Ed- 1 
entendre de justes protestations, mundston, de même sur le coUVoi 

Kespctons fs consciences. Res-1 No 52 allant à St-Jeari:fLC servi- 
pectons les droits de la vérité et ce de cher dortoir, suf les coh-

2fs-13m.

Ruü de ЩеЦяе*«„HHШШт
h*s

Boeuf de l’Ouest, 
Veau de lait; 
Agneau de qualité, 
Saqcisse,
Steak Hamburg, 
ÏAMBON et Bacon, 
etc., çtc.

;-er
іі ,АгІ>мр

-

кШII
темішої

1 VAVOIHі щ
.Service direct entre 

St-Іеш

'
Щ

, Nous sollidton votre 
patrmage.

S-гн*а.
MAOIINA-A VENDRE

Magnifiqué "propriété compre­
nant une maison, grange et han­
gar, un morceau de terre en cul­
ture dé 10 arpents, êua à la mai-

EN PORCR T K u Mat son et a la grange, située à uù N ,ÜKlÆ LE 3 MAI demi mifle dü «,^«„1, à Vendre
à bonnes conditions. S’adresser1 à 

EUSTACHB SOÜCY,
Saint-Basile, N.B.

.1 lLtfnrt

Г^ЙкдаеийП?2-®

En vente chez:
F.-T. LAJOIE,

І'!Ï;a
іш

Si voua ne pouvez venir, 
téléphoner au No. 2801

Ц. nUNDOTlE
1-

.fA partir du 3 mai prochain, il, 
y aura un service direct sur le '
Chemin de fer National du Ca-' f 15a' 
rmda entre Edmundston et St- 
Jean, passant par McGivney et 
i-'rederictdn, lès Lundis, Mercre­
dis et Vendredis. Le convoi- No 
52 quittera Edmjindston à 6 heu­
res dti matin, MeGivney {Convoi 
'No 27) à 11 heures 25, Frederic- v 
ton (Convoi No 46) i l heure 40,, |Г L 
e: arrivera à St-Jean à-5 hrs 10.

Le départ de St-Jèan sé fera ШагЬ * 
à 3 heures de l’après-midi (Con­
voi No 45)y-de Frédéricton (Con­
voi No 28) à 9 heures 15, arri­
vant à Edmundston à 2 heures 10 
minutes dü matin, les Mardis,

a ï
Edmundston . N.-B.ment moral ou

* : ;R 'a
NOTICE 0F SALE Фg

rish of’ St. Basile in the County 
_ , ...... o{ Madawaska and Province bf
To. Joseph M. Martin of the pa- New Brunswick; bounded and 

rish of St Basile in the County described as follows: Being a 
- of Madawaska and Province of part of lot number two (2) in the 

T New Brunswick, Farmer, and third tier measuring forty rods 
"• • Flavl« his Wife; (now of win- in width bounded oft’ the upper 

chendon in the- State of Massa- side by land owned and occupied 
chusetts one of the United Sta- by one Théodule J. Cyr. on the 
tes of America) and Michel 'ower side by land owned and oc- 
Martin of the pariah of St. Ba- copied by one Sitnon Martin con- 
sue in the Cottnty and Provin- 1aining^ sixty acres m?№w Mfc§s 
ce aforesaid Gentleman, and to And in the above mentioiie'd 
all others whom it may in any mortgage to Pius Michaud dated 
™Де “"crfn1;- , ' April Sth, 1920, as follows
NOTICE is hereby Given that All that certain ' lot pièCe or 

under ahddiy virtue of the power parcel of land and premises sl­
ot sale contained m a certain in- tuate lying and being in the pa- 
denture of mortgage bearing dat< rish of St-Basile in th- Countv 

twenty first day of August of Madawaska and Province of 
A Dv 192°- made between Joseph New Brunswick, bounded and 
M. Martin of the pansh of Saint described as follows : On the 
Basile in the County of Mada- front by the rear line of lots in 
waska and Province bf New the third tier north of the St 
Brunswick, Farmer, and Flavit John River, on the upper side hr 
his wife, and Michel Martin also land owned and occupied by one ’ 
(Й the same place, Gentleman, of Théodule Cyr, on the lower aide 

• the first part and Pius Michaud by land owned and occupied by t 
of the Town of Edmundston in Solyme Soucy and at the rear by 
the County of Madawaska and the rear line of said lot herein 
and Province of New Brunswick, conveyed, measuring in Width 
Barrister-at-Law, of the second fifty five rods-and containing one 
part, and registered in the office hundred acres more or less ex- 
of the Registrar of Deeds in and cep ting that par) of the safttfe^ot

21017, pages 292-296; and under by deed, dated the 30th day of’ 
and by virtue of a power of sale August, 'A.D., 1922 and registe-5 
contained in a certain other' in- red in Book “M-З" number 23381 
denturt of mortgage bearing da- pages 201-265 of the Mâ'daWlaka' 
‘‘‘he fifth day of April A.D., County Récords and measuring 
1920 made between one Joseph m width thirty roda •
M. Martin of the parish of St- Also all that other certain lot 
Basile m the County of Mada- piece of parcel'of lands afid pre- 
waska and Province of New mises situate lying and befnv in Brunswick Farmer, and Flavie the pari,? ofBatile to th".

K m ’u°{ jherfi‘V P?r‘> -and C.oun‘y of Madawaska and Pro- 
Pius Michaud of the Town of wnce of New Brunswick bounded

SSSS&fc SSSS
ІЯЇ-ЯПГй: аі.Й'ЙЛїЛда
gistrar of Deeds in and fof the by one Ernest Foumier!on the 
County of Madawaska aforesaid, lower >ide by l4nd, owned and oc 

B°6,k, ‘^3 number 22966. cuP‘ed by Joseph CyTand^ît the * 
pages 316-320, and under and by W by the rear line of sak lot 
virtue of the Power of sale con- herein conveyed measuring in 
tamed in a certain indenture of width twenty rods and contai 
mortgage bearing date the twen- fling fifty acres more or less 1
mad”hfay °fTApriL MDV91.9’ A-nd in the above mentioned 
mude between Joseph M. Martin mortgage to Pius Michaud dated 
of the Parish of St Basile in the April 21st., 19», as follows- 
County of Madawaska and Pro- All that certain lot piece or 
vmce of New Brunswick, Far- parcel of lands and premises si- 
mer, and Flavie his wife of the tuate and being in the parish of 
fi,rstPar*’ and Pius Michaud of St. -Basile in fhe County- of Ma- 
the Town of Edmundston hi' the dawaska and Province of -New 
County and Province aforesaid, Brunswick, in tier four and houn- 
Bamster-at-Law of the second ded as follows :—On th. front hv 
part and registered in the office thé rear line of Jots in the third 
of the Registrar of Deeds-in and* tkr'north rif the St. John River 
for the County of Madawaska,, >fl the upper side by lot owned 
in2:oSa,d ln ®°°k “T-2”, number and оссиріефЬу René 'Vbisine on 19Щ pages 583-586, thére will, tile lower rfïé bjt lo# owned and 
for the PWppse of satisfying the occupied by «воііте Soucy And , 
moneys lawfully due and owing at the rear by the rèar Гне of , 
under and by virtue of the aeveral И herein eonVeted. 'ij. wiui 
and respective mortgages above "> width iwei.ty rod» icq contaT 
mentroned default faving been nine furty r.cres more or Uu;* 
made in the payment of the res- Together with the buildinei 
hw«!>w a,m°UM- due ,‘hereunder, and improvements thereon 
r a at Puh1ic auction m front appurtcnauft? to saira 

‘b,Court House in the Town and all the rights and ari 
o. Edhitindstoii in the County , f to same rfppertainie 
Madawaska -aforesaid on Satnr- fn witness whe. 
day ‘be 29th day of May next, at Bins Mréfiau-, thê mhéti 
the hftur of eleven o'clock m thé hefennfo set his hand 
forenoon, of said daÿ, the lands this mnetere th dat of- 
and P^mises mentioned and dés- D„ 1926. F"

___ iribetr iji the above mentioned
rerent con- mortgage to the said t*.u. ІИІ- Signed Sealed firformules fonbie, par le ntiuLt” 21st’ A U ’ T ™^

ro^tfo°nsf,d~tèarfdeVi4et paAl^faLTaind,0t РІ,ЄСЄ ОГ "
U ministère se réserve le droit ^ _ »
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Lmys­
térieuses de la nature pour affai­
blir les forces morales, les forces 
religieuses de l’humanité.

Aux postes émetteurs loyauté 
scrupuleuse pour composer les 
programmes ; aux postes récep-

■
Г - s .4», 4-

Y Jeunes commkViéwe
V:

I
K іi

PIil
^--. .v ;»■ - fi.y -i

OPERAS
ООООООООООООООООООООСК

--r
% 1

WrCe sont les plus petits 
chocolats fabriqués*» La 
couverture de chocolat 
“GJB.” et lp centre de л
crème—essence fraise ou ;flR
vanille—plaisent à tous. >
Demandez les Opéras de X

Ganonq 7

ï».

Г p<SI Seul. lent
? 1ЛCett» chaudière « kit art 

imawalem- hors pair: Noos 
savons qu’il existe, une 

v1-** .“«“««io pour une 
chaudière à lait hygié­
nique, bien finie et de 
bonne durée, se vendant à

▼Mo modèle. Voyez-la'dans
les magasins. Remarquez 
k grandeur des erqules. 
constatez l’absence de 
enqaeincs ou de fentes, 
aS^ez-en le prit tris 
modique de IX. Qne tonte 
votre laiterie soit munie
«• p.

M
«

тг fi 3mm

HATEZ-VOUS 1toJ> À

Préparez-vous pour Те і 
! printemps. Vous avez sans ! 
doute des vêtements tachée, j 

і changés au soleil qui peu- | 
і vent -être nettoyée ou teints 1 
r1 bas prix, et qui voua I 
! donneront encore un bon | 
I service.

C'ést maintenant le temps 1 
de faire exécuter ce travail ! 
pour éviter la hâte du prin- ! 
temps. .

aл> Tlk
й" і 4 ■ і ге

1
CHAUDIÈRES 

À LAIT uVnMmv,‘7 (k\V^T
4 Kt; V

X

■ r%r--‘ v «?î a; r,-T Г*- .

SMP Nous avons une belle li­
gne d’échantillons pour ha­
bite de printemps, і-

Chapeaux nettoyés et re­
mis à neuf à bas prix.

'

Les commandes par malle 
feçoiventu ne prompte 

attention.

-æm
і лШmr- •r* MTf eIdt.ÜWlf
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AVEC LES NOUVEAUX PRIX 
ETPLANDEPAŒMENT MODEL 

І PRESSING SHOP
8 R -H. RICHARDS,

rue Victoria, Edmundston.
поооороооо&ооооооооос

ж
•r .

IJ

IL•И*) NOUS 
ET Eî

H

Sd Deux c 
Deux c 
Un chï

VOUS N’AVEZ AUCUNE RAISON 
DE PRIVER VOTRE FAMILLE DU 
PLAISIR DES PROMENADES EN 
AUTO CET ETE. ■

Touring......... ......
Routière ...............

_ Liyraison .............

PNEUS BALLONS $40.00 EXTRA

SOUMISSIONS POUR 
CHARBON & COKE

Un chïFordor ........
Tudor .......
Coupé .......

.....$821 Des SOUMISSIONS CACHE­
TEES, adressées

-......$579
..... $554

. .

$756 Un chian pourvoyeur, 
du ministère des Travaux publics 
Qtta*a, seront reçues par lui jus­
qu’à midi (heure avancée), le 
mardi 25 mai 1926, pour la four­
niture du charbon et du coke pour 
les édifices du Dominion, dans 
les provinces de la Nouvelle 
Ecosse, du Nouveau-Brunswick' 

! et de lTle-du-Prince-Edouard.
| On peut se procurer des devis- 
і et des formules de soumission en 
! s’adressant à M. G. W. Dawson,
: Pourvoyeur, Ministère des .Tra­

vaux publics, Ottawa; à M. Luke 
Daye, commis des travaux, Hali­
fax, N.-E., et à M. W. W, Ai- 
lingham, architecte résident, St- 
Jean, N.-B.

liés soumissions ne s 
sidérées'que si elles fai

....... m $560 bris,Ф

1 ch:
Camion sans démarreur ....
Camion avec démarreur....... F I chï.........  <508

....  $591‘J
.H

1
8 SERVICE ’

Nous sommes maintenant ins­
tallés pour réparations et vente 
des Parties spécialement manu­
facturées pour le Ford.

\
Spécial8

ji
‘/ï :SPORT ROADSTER .... $686.00

г~А'
the mu

m■

CLAIR * FRERE
SEULS DISTRIBUTEURS AU MÀDAWAÉKA 

VENTE r Edmuiidston, Clair et'St-Ltinard.
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J. Clark & Son Ltee SERVICE D’AUTOBUS
entre

ST-ERANÇOIS

У
s - щШ

Page Agricole IEdmundston, N.-B. et; Voisin dn magasin T. M. Richards, Vis-à-vis VHotel-de-Vtoe
EDMUNDSTON,

if 1 partir dn

» mai prochain

«

NOUS AVONS ACTUELLEMENT UN STOCK DE: 
Charrues r- Herses à Disques — Herses à Diamants — Her- 

~ éorte de plusieurs dimensions. — Semoirs — 
àtates — Centrifuge* "De Laval” et autres, 
les êt simples.
VOITURES — BROCHE A CLOTURE 

AUTOMOBILES, etc.
PRIX RAISONNABLES—CONDITION de paiments faciles 
Venez nous consulter avant de placer vos comman- 

ifc ' des ailleurs. — Vous économiserez!
_ g FRANK-E. FOURNIER, Gérant.

OOOOÛOOOO«S»OOOOOnBnnnrinnntmnnwnw<MvwirMmPt)«www^tmot .

L’AMELIORATION DU exPérience* suffisamment cons-, leurs ! Avoir des agneaux pour
luantes à la - Station Expérimen- en vendre à l’automne c’est bien 
taie du Cap Rouge. le point le plus important !

Deux génisses sont nées d'une Ce n’est pourtant pas tout. Il 
même mère, qui était inscrite au j faut les vendre un bon prix, le 
Livre d’Or avec une production plus haut prix possible.

Tout cultivateur doit avoir l’am de /000 livres de lait à l âge del Et que faut-il faire pour attcin- 
bition d’améliorer la qualité de tr,°*s ans. L’une d’elles avait pour]dre ce but? 
son troupeau laitier. C’est logique P*re un taureau dont la mère était Bien- préparer les agneau pour 
car, toutes çhoppa égales par ail- auss\ inscrite au Livre d’Or. Cet-1 le marché, 
leurs, les meilleures vaches sont ?.e génisse a fait un record 63731 Pour ce taire, trois choses slnt 
celles qui ont le plus de chances uvres de lait à l’âge de deux ans. nécessaires : les écourter tous: 
de laisser uti bon profit à leur pro- ® ■ autre avait pour père tin j castrer les agneaux males, puis, 
priétaire. Et rares sont les éle- iss,u d’une mère médiocre vers la mi-juillet, les baigner
veurs assez désintéressés pour dé ,n qu'enregistrée. .Aussi son tous. „ 4
daigner lés bénéfices. meilleur record n’a été que de Et pourquoi toutes ces opéra-

D’un autre côté, il noue reste livres de lait à 3 ans. Une lions r Simplement parce que le 
beaucoup \ faire pour atteindre Iіde production de plus marché les exigent, et que, nos 
la perfection dans cette voie. L’é- de “°00 livres de lait dans un an, ' agneaux canadiens ont à faire con 
cart de production, parfois très fn *аУ?.иг de la première et dont currence aux agneaux'de tous les 
sensible, entre les vaches d’un J, ecredit va tout au milieu des pays du monde, 
même troupeau, entre les trou- ,u* taVreau*> puisque ces deux Disons brièvement les avanta- 
peaux d’une même paroisse ou ffenisses venaient de la même mè- ges de l'amputation, de la queue 
d’un même rang est là pour le r.e et avaient reçu une alimenta- . .
démontrer. tion synblable. Smte a la page 2

Il y a plusieurs moyens à la La même expérience a été faite 
disposition de chacun pour tra- a *rois reprises, au même endroit 
vailler à re'ever le niveau de pro- avec> ehaque des vaches et 
duction de son troupeau laitier. . 5 taiireai'x différents. Le résul- 
Considérons le plus important. tat n a f>u®r£. var'é- Les trois va-,

ches, inscrites toutes trois au Li- ' 
vre d’Or, n’ont pas donné une j 1 
bonne progéniture lorsqu’elles ! j 
ont été accouplées à un mauvais 1 5
taureau, tandis qu’elles ont don- j « 
né de bonnes génisses lorsqu’el­
les ont été accouplées à un tau­
reau du Livre d’Or issu d’une va­
che àu Livre d’Or.

“Si ces faits signifient-quelque 
chose, ajoute M. Langelier, le ré­
gisseur de la Station Expérimen­
tale, c’est qu’un troupeau laitier 
peut se détériorer lorsqu’on em­
ploi des taureaux enregistrés d’u­
ne ascendance inconnue, proba­
blement faible, tandis qu’elle s’a-

ses à Жleurs à 
nais doi TROUPEAU LAITIER 

PARIETAUREAUШ Départ de St-Fnui$ob:
8 heures A.M.

iiV r , ;

m ■ n Départ d’Bdm *
*;|£g P.M.3.30

llSglfee (Heure Vite) 
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iiiLe choix du taureau
C’est le point de départ. Il est 

pratiquement impossible de fon­
der un troupeau de réelle valeur 
sant mettre à sa tête un taureau 
de marque. Ce fait semble admis 
de tous et attesté d’aîHeurs par 
la pratique et le mode d’agir de? 
meilleurs éleveurs de tous les 
pays. C’est aussi le plus sûr mo­
yen de maintenir ou d’augmenter 
dans peu -d’années le nombre dès 
vaches dignes d’être gardées.

Le taureau de race pure a une 
influence directe sur la qualité et 
les aptitudes laitières de ses des­
cendantes. Accouplé à une laitiè- méliore lorsqu’on emploie des 
re médiocre, s’il est issu de pa- taureaux enregistrés d’une as- 
rents réputés pour leur valeur, il cendance productive connue.” 
donnera, sauf'de races exceptions Comme quoi le taureau vaut 

! des produits supérieurs à leur au moins la moitié du troupeau.
. mère ; accouplé à une bonne lai- Gustave Prince, agron.
I tière, il donnera également des (Progrès du Saguenay)
• vaches dont la production sera 
I forte. S’il est issu de parents mé­
diocres, accouplés même à une 
bonne laitière, il donnera généra­
lement des génisses dont la pro- 

; duction ne dépassera par la mo- 
I yenne, si elle ne lui est pas in­
férieure. C’est dire que le taureau 
a plus d’influnce que la mère sur 
l’aptitude laitière des génisses.Et 
cette opinion est appuyée sur des

пі

LES POISSONS FRAIS*d ofl’

«
| LORSQU’UN Hôpital 
І brûle, les contribuables 
I deviennent écrasés sous 
à le coût de reconstruc- 
! tion, à moins que ks.as- 
I surances couvrent tous 
B les dommages.

Cherchez en 
vous assurant

1 ILS SONT les plus délicieux. Ce sont ceux-là que nous 
recevrons pour WWDRBBI .

FLETAN irais — MERLUCHE (haddock).— MORUE — 
MAQUEREAU r- FILETS ÈRAIS — FILETS FUMES 

HARENG SALE ET FUME " — HADDIE
MORUE sans arêtes — MÂQUEREAU SALE 

ALOSE SALEE (shad)

TOUS LES POISSONS SONT BEN NETTOYES
R LE MEILLEUR SERVICE, DONNEZ VOS ORDRES 

DE BONNE HEURE.

t
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Toutes les pertes par in- 
I cendie, dans la localité, qu’- 
I eUes soient privées ou pub- 
I liques, sont à charge au pub 
I lie. Assurez-vous avec cette 
3 agence de la Hartford Fire 

Insurance Company. BHe a 
J vos intérêts à coeur.

rai:

ETAL DE BOUCHERIE

JOHN J. DAIGLE
■

A LA BERGEREI■ Б
Comtry par le passé, les mois 

d’avril et de mai peuplent nos ber 
geries de beaux petits moutons.”

Cette année, l’on nous rappor- 
tea que les agneaux arrivent nom­
breux, forts, vigoureux.

Tant mieux pour les cultiva-

E.-J. HUBERT
EDMUNDSTON, N.-B. AGENT

Téléphone 129-31 
EDMUNDSTON, N.-B.

TELEPHONE SI,yf-m■ t -щІШ 300000000000

m S
0300000000
V ’/ -

00000003000000000000000000000000001oooooooooooooooooooooooV
■ m

% b < t
■ mi LA’SAISON DE CONSTRUCTION EST OUVERTE

NOUS POUVONS FOURNIR PRATIQUEMENT TOUT 
Ge Qui Entre dans la Construction 
des Edifices. - Tito ля,

m

CHEVAUX
HARNAIS
GRAINS

Ш
i V/w■m

mm- ES
ib

CULTIVATEURS!NOUS AVONS EN MAIN 
ET EN VOIE D’EXPEDITION:

Deux chars de CHAUX
Deux chars de CIMENT CANADA
Un char de GOUDRON
Un char de planches (Douglas Fir) et de boni à finir
Un char d’Epinette, de bois à plancher, bois à lam­

bris, etc., ------------
Un char de Plâtre calciné et Hardwall 
Un char de BRIQUE “Citadel” et autres briques. 
DEUX chars de bois franc à plancher, No 1 et No 2.

asss-EEBagagEEaBi

Nous commençons la saison des semences. Nous § 
venons de recevoir un char des plus beaux chevaux § 
et juments, pesants de 1300 à 1600 livres. Ces che- 

v vaux ne sont pas de l’Ouest, mais élevés dans Québec 
11 et Ontario.

Notre assortiment de GRAINS et ROULEES est 
toujours complet.

Voyez nos magnifiques HARNAIS, de travàil et 
de promenade, ainsi que nos VOITURES avec roues jjj 
en acier du en caoutchouc.

і

Automobiles !
1 McLaughlin SEDAN, sept passagers, usagé, pein­
turé à neuf et réparé complètement (overhauled).
1 STAR SEDAN, cinq passagers, d’occasion.

_____________ ______ і coupe ford, ne*^ ШШШШШЯШвЯШШШШШЩ.
і Nous avons toujours en main le plus gros assortiment de matériaux de construction à l’Est de Québec et an Nord de À-Jean 

Nous sollicitons votre encouragement et nous vous garantissons SERVICE et SATISFACTION.
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—REMERCIEMENTSNOTES LOCALES І I%r4 V *■і : '
'(•і ;

La famille L.-A. Dugal remer­
cie cordialement toutes les per­
sonnes qui lui ont témoigné des 
marques de sympathie à l’occa­
sion du récent deuil qui l’a frap­
pé, soit par offrandes de messes, 
prières, fleurs, messages de sym­
pathie et assistance aux funérail­
les et autres témoignages de con­
doléance. _

■

■ . " ' і '
|. —!M. Donat L. Daigle, ancien 
shérif, vient d’entrer à l’emploi 
de la Cie J. Clark & Son, pour la 

1 succursale de notre ville dont; M.
F. E. Fournier est le gérant.! M. 

і Daigle s'occupera de la vqnte 
; des machines agricoles, des voitu­
res et autres articles nécessaires 
aux cultivateurs, dan» le comté. \__ _________

-M. Denis Daigle de St-Baeüe ON Y FERA
vient d’acquérir, nous dit-on, la 
propriété du Dr Ratté située sur 
le chemin St-Basile.

—Mardi soir un groupe d’amis 
Se sont réunis^ chez M. Willie 
! Won pour fêter l’anniversaire 
de naissance de Mme Donàt Bou­
cher.

DIMANCHE et LUNDI les 
23 et 24 MAI prochain, le Cer­
cle Dollard fera un Tag-Day au 
profit de la bibliothèque parois­
siale, à l’occasion de la fête dç 
Dollard. Que chacun se fasse un 
devoir de porter la Rose de Dol-
larc4„, . „ ,, ., , Winnipeg, —Une mission en

иАГ. ^ nU** de® plein air. de trois mois, sera prê- 
eS Л,а^>нСT Г e ■ =hée dans l’ouest du Manitoba, 

soeur de l'abbé Hartt, est main- lea re,iÿeux pauliste bien 
fenant res,dente en notre ville. CH0 père %hn fiandley, cet 
Elle est une garde-malade dex- і’

pendant plusieurs années. __ que du N*rd. Elle commencera >
■ Brandon, Man., le 30 mai cou­

rant. Le père Handly aura l’aide 
. de cent membres de la société ca­
tholique dite “Laymeq’s Aposto- 
late, de Winnipeg. Les Soeurs 
Servantes (Sisters .of Service) 
prêteront également leur con­
cours. Father Handly a recom- ) | 
mandé sa mission aux prières de 
3,000 monastères dans le monde 
entier. Il prêchera au coeur des 
villes, grandes et petites, où des 
parades seront organisées pour 
attirer la foule. Récemment Mgr |i 
Sinnott, archevêque de Winnipeg ! 
fit le voyage de Toronto pour re- ! [ 
tenir les services de 16 musiciens 1 1 
de la fanfare du Séminaire St- ! 
Augustin qui constitueront l’orr \ \ 
chestré de la mission.

Les religieux Paulistes, compo- 1 
sés à l’origine de protestants con- !
\ ertis, se dévouent de par les rè- ! 
glements et les traditions de nos ;!; 
frères séparés.

DU CANADA
Incorporée par Acte du Parlement en juillet 1900

.

■ ■
Capital autorisé 
Capital payé et Réserve _ .. 

Actif total (au 30 nov. 1925)

.. .. .. $ 5,000,000.00

........ $ 4,500,000.00
.........$45,219,000.00

VENDREDI—SAMEDI VАЩ
J.-G. BDomlUix

My Own Pal
Eiÿ ■:La seule banque au Canada dont les argents confiés 

à son département d’Epargne sont contrôlés ' par un 
Comité de Censeurs, ces messieurs examinant mensuel­
lement les placements faits en rapport avec tels dépôts.

Conformément aux règlements approuvés par ses 
actionnaires, lors de sa'-fondation cette banque ne 
prête pas d'argent à ses directeurs.

LE SERMON 
DANS LA RUE

/M ,1 ІІГ
1Ш SALIT

R
Les RR. PP. Paulistes feront 

pendant trois mois cet été 
des missions bn plein air 
dans le Manitoba — Pour 
la conversion des héréti­
ques.

mm CASINO
R'

Président du Conseil d’Adminisfration

1 1
A

L’HONORABLE SIR H. LAPORTE Ф.Vice-Président et Directeur-Général
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Profi

TANCREDE BIENVENU
Président du Bureau des Commissaires-Censeurs FANFAREL’HONORABLE N. PERODEAU |p
Lieutenant-Gouverneur de la Province de QuébecШ1 132 Succursales dans les Provinces 

de Québec, d'Ontario, du Nouveau-Brunswick 
et de l’Ue du Prince Edouard.

m
Bp'La Qualité Compte | іШтт ШШmm Succursale d’Edmundston

і J.-A. BACON, Gérant IUN GRAND 
SUCCES POUR 

NOS AMATEURS
■

>NAISSANCE
Le 11 courant est né à M. et 

Mine J.-P. Soucy de cette ville, 
un gros garçon baptisé sous les 
prénoms de Paul, Eugène, Ro­
nald. Parrain et marraine M. et 
Mme J. F. Simard, oncle et tante 
de l’enfant. Porteuse Mme J. 
Rossignol.

m
- ■

Le concert que des amateurs 
locaux ont donné jeudi dernier, 
clans le théâtre Casino, au profi, 
de l’égliseï a été un succès sans 
précédent,

Un drame en cinq actes fut ren­
du avec une maîtrise digne d’é- 
'oges. Tous les rôles furent très 
bien éxécutés. Mmes Cormier, 

Guerretl^ Albert et Landry on1 
montré des talents artistiques jus 
que-là inconnus de tous. Mlle Cé­
cile Carrier, dont la réputation 
n'est plus à faire comme actrice- 
amateur, s’est certainement sur­
passée.

Plusieurs des hommes qui pri­
rent part à ce drame étaient déjà 
avantageusement connus de l’as­
sistance. MM. A. Desjardins, L. 
Levasseur, Geo. Gagnon ont sou­
vent pris part dans des pièces, 
mais judi dernier ils ont rendu 
leurs rôles avec une aisance et 
un naturel qui dépassèrent l’at­
tente générale. M. L. Gagnon, 
malgré qu’il en était à ses débuts, 
semblait être un vieil acteur d’ex­
périence. Maintenant ses talents 
connus, il lui faudra revenir sou­
vent sur la scène.

Il serait injuste de passer sous 
silence la musique et le chant des 
entr’actes. L’orchestre du Casino 
a su comme toujours exécuter de 
jolis morceaux. Un quatuor com­
posé d, MM. VanWart, McDo­
nald, Matt et McAlroy, a été l’ob­
jet de plusieurs rappels. Mme E. 
Savage de Connors a charmé com 
me autrefois le public par son 
chant. M. Martin Thériault a é- 
galement été très goûté dans ses 
chansons comiques.

Ce groupe d’amateurs se propo­
se d’aller sous peu jouer ce con­
cert à Clair et autres places en­
vironnantes. Nous les félicitons 
de leur courage et de leur géné­
rosité pour nos oeuvres parois­
siales. *
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w t?TERRE A VENDRE
L_TERRE de 200 acres, en bois 

et en culture, située à Siègas, avec 
maison et grange, eau à l'aqué- 
duc, un gros roulant, plusieurs a- 
nimaux. Bonnes conditions pour 
un prompt acheteur. Clause de 
vente : changement d’occupation. 
S’adresser à JOS. R. CYR, 
3fs-13m.

o 4-У
fl

ACCORDEUR de PIANO
M. ROSS, le populaire accor­

deur de piano de St-Jean, sera en 
ville vers le 1er mai. Les 
sormes qui désirent ses services 
feront bien de donner leur nom 
à l'avance chez M. Sydney La­
porte, photographe. 2fs-22a.

Siegas, N.-B.per

INSTITUTRICES L'ASSOCIATION DES 
AUTOMOBILISTES

v-w-Procurez-vous des BULLE- 
pour les examens de la 

fin de l’année. Nous en avons un 
nombre illimité que nous offrons 

j.n.o.

RTINS
A LOUER

Magnifique poste pour un bu­
reau, dans le premier étage de 
l’ancien bureau de poste. Pour 
plus de renseignements s’adresser 
à Mlles HARTT,
j.n.o.-22a.

A la dernière réunion, M. T. 
R. Regan, C.R., a été réélu pré­
sident de l’Association 'des Auto­
mobilistes du Nouveau-Bruns­
wick et M. J. C. Berrie secrétaire- 
trésorier. L’hon. J. E. Michaud, 
de cette ville, est le vice-prési­
dent de l’Association.

à $1.00 par cent..

і
HOMMES D’AFFAIRES! CHARMANTES

NOUVEAUTES
DU PRINTEMPS

Edmundston, N.B.

LOTS A VENDRE
Lot à vehdre sur la 21ème ave­

nue à des conditions faciles, pour 
plus de renseignements s’adresser 
à M. J.-J. DAIGLE.
4fs-6m. EdmundstOH, N.-B.

Désirez-vous un Sous-main 
buvard pour votre pupitre ? Nous 
en avons de jolis, solidement faits 
avec coins en imitation cuir.Prix 
avec trois feuilles de buvard: 
grand format $1.25, demi format 
85c. Grandes feuilles de buvard : 
10 sous l’unité, 3 feuilles 
25 sous.

Adressez vos commandes à
“LE MADAWASKA”

Edmundston, N.-B.

avec

L’hon. D. V. LANDRY 
[ EST FRAPPE DE ) 

PARALYSIEmmmmИН Шіі ШШ
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pour
j.n.o.Peinturage et Vernissage 

D’AUTOS & VOITURES 
à prix modéré 

Satisfaction garantie 
s’adresser 1:

Щ Mme
HH

'

Nous apprenons avec regret 
<jue le Dr. D. V. Landry, de Bouc 
touche, ancien secrétaire-trésorier 
provincial, a été atteint à la ftp 
de la semaine dernière d’une atta­
que de paralysie. Sa condition s’a­
méliore cependant assez rapide­
ment et tout porte à croire qu'il 
Se rétablira vite. Le Dr J. Eucli- 
de Léger de Moncton a été appe­
lé en consultation auprès du ma­
lade, avec les médecins de la lo­
calité.

№
-Я)

MANTEAUX EN SOIE 
AVEC COLLETS EN FOURRURE DE 

DIFFERENTES COULEURS
«E J.-P. DEMERS■

mtél.: 17-52 
3fs-6m.

St-Jacques, N.-B.

u.I>. NOS MODELES DE ROBES SONT 
LES PLUS VARIES. LES TISSUS SONT 

DIFFERENTS ET LES COULEURS 
• SONT AU GOUT DE CHACUN.

m A VENDRE
Un mobilier de salle à dîner, de 

chambre à coucher,presque neufs, 
un sofa, une couchette, des ca­
dres, le tout en bonne condition 
à vendre à bon marché. S’adres- 

John J. LBBBL,
, rue D’Amours.

m
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шm LA FETE DES ARBRESftj -

! '-V,S4 LE RAPPORT DE 
LA SOCIETE 

L’ASSOMPTION

COSTUMES DE SPORT 
m MANTEAUX de SPORT — ROBES de SPORT

ser à
| Chaque année la Fête des Ar­
bres est célébrée par les différen- 

‘j tes commissions scolaires par une 
demie journée de congé. Cette 
année la date avait été fixée au 
14 mai, mais vu le retard de la 
saison, l’inspecteur J. F. Doucet 
a annoncé que cette fête pourrait 
être remise au 21 courant.

If.a*fl t
La Cause 
Et Son 
Soulagement

TAXI
SERVICE d'auto, jour et nuit, 

avec un Hudson fermé. Taux rai­
sonnables, S’adresser à EDDIE 
SOUCY, téléphone 30-11, rue St- 
Françots.

Notre assortiment est complet. Chaque jour nous 
recevons des marchandises qui sont les der­

nières nouveautés des grandes villes.
Nous attirons particulièrement 

l’attention de nos lecteurs sur le 
rapport financier de la Société 
L’Assomption que nous publions 
en page intérieure.

Les affaires de cette Société 
mutuelle et nationale sont de tout 
premier ordre. L’actuaire M. Bld- 
ridge le déclare franchement dans 
sa lettre. C’est ce qui devrait 
nous induire à faire partie de cet­
te société qui a été fondée pour 

' les acadiens. Par ce terme, la so-
d’Halifax pour les dactylographes nM^de°langu”^françaislf^iux’pro- 
sera au Madawaska Inn samed, le WncRS ma&imes.

115,courant et y demeurera jus- L’oeuvr. par excellence de la 
quau lundi le 17. Lès personne l’Asiomption eat sa cais-
qm désirent acheter une maehi- и écolière. Elle procure à plu- 
ne à écrire neuve ou d’occasion .leur, de nos jeunes gens et jeu- 
pourront s’adresser à lui vers sept „es filles, chaque année, le pam 
heures, samedi soir, ou l’appeler de la science dont ils seraient 
par telephone. privés

per à une аивм belle 
c’est en retirer "un mérite qui fi­
gurera hautement dans notre li­
vre des bonnes oeuvres, au juge­
ment dernier.

m
HIROPRACTIC 
ORRIGE 

i LA
Ause

POUR LA QUALITE ALLEZ CHEZA VENDRE 
PROPRIETE connue sous le 

nom de “propriété de Félix à Lé­
vite Hébert”, comprenant 1 1-3 
acre de terrain avec maison, 
grange et deux hangars.

MAISON situé sur le coin desl 
rues Cour et Canada, vis à-vls 
l’Hotel Royal, résidence dan* le 
haut, deux loyers en bas.

SATTENTION I 
SURVEILLEZ la semaine pro­

chaine l’annonce de la maison J, 
Clark & Son, pour les automobi-

■ l gf

L KASNER Bi­
des maladies D»les.I Viçj

ІЩ C’est pourquoi les résultats 
sont durables.

-

ATTENTION !
M. A. Milne Fraser, agent

O

E MUNDSTON, N.-B. : VConsultation Gratuite
Téléphonez des aujourd'hui 

pour rendez-vous.
4

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO U t
■ le drai 

théâtre 
tempe, 
Clair 
dans, h

UN TERRAIN de 50x100 si­
tué dans le canton des Martins. M.W.UNEHAM

ChiropractormЛ:В;
K WMDEUX LOTS à Madawaska, 

Maine, sur le côté d’en bag du 
chemin allant à Fort Kent, à 250 
pieds du magasin Joe. David.

Autre LOT de 50x93 près du 
moulin Fraser, en face de chez 
J os Guerrette.

Pour plus amples informations 
s’adresser à

>Edifice de l’ancien Bureau 
de Poste.

Heures de bureau :
Matin :

sons ci 
nes de 
ne mai 
car c’e 
cert ei 
par de 
ceux-c:

elî v"
Partici-autrement.
oeuvre m) :-»BOIS! BOIS!!

Je fais le commerce de BOIS 
de Chauffage (bois mou et sec). 
Prix $5. la corde ou $6., livré à 

I domicile. S’adresser à Rosario 
PELLETIER, rue St-François, 

(lf. Edmundston, N.B.

>- й'Щ

7': З

і о9.30 à midi 
Apreo-midit

1.30 à 5 heures.
Soirs : mardi, jeudi et samedi 

de 7 à 8 heures.

* : w *.
f mLISEZ ET FAITES LIRE 

LE MADAWASKA
J.-W. HALL

Edwundstoo, N.-B-lf. )
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